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NOTES THERAPEUTIQU ES,

L'iodure de potassium et les citrates dans
la pneumonie

.-Le piuiiocoque est un micro-organisme dont la vi-
ruleieu varie beaucoup danîs les diV~erses saisons. Dl)aîs
ctrtaines anniées les décès par pneumiionie sont rar-es, ils
sont niom"breux au. contraire clans d'autres. Il en résulte
(Illte le ù aiteniemt qute l'on a pu app)liquer dans les anniées
faivoraililes passe pour le mieilleur, muais si l'onî vient lI'ess a-
yer dans les cas semblables danis les années dfvrbe
on petit reconnaÎtre que sa valeur n'est souvenit guère
supérieure à celle d'autres trait-einexîts employés.

Néanmoins beaucoup adoptenît un plan particulier (le
traitement avec ne certainte' confiianîce. iParmii ces mél-
thodes, oui peuit citer celle d1'1-'vart qui recomxmnde l'io-
duire de potassium et les citrates dle potassi'nni et dan
inoiuîin. A près une dose initiale (le calom.el ret auteur
prescrit le mélange suivant

Iodure Oe potas3sium.......... . .O gr1.. 25
Citrate de potassiln........... o gr. (*0
Cit-rate (l'ailnmiinonlaquie liquide .... 2 '(rr
Véhicule .............. . Q-s. PcOU 30

Ce muélanige est d'abord lotutié tur;le& heures peu-
daiît les six premières lheures, puîis toutes les cieux heures
-le jouir suivant, enfin t'uites les q:uuatre heures *iust 1îî?à la

Certainis prescrivenit tile dose plus élev'ée de citratu

(The- Hlospital, 3 avril L909. )

Influence du régime ovo-lacto-végétarien
déchloruré avec ou sans bromure sur

-l'épilepsie

14'auteur a expérimienté le régime ovo-ltctorvégéta,--
rien déchloruré associé à. la mnédication. broiiurée, sur les
épileptiques dui service de _M. Bruiwom. Ce régime -a été
exclusif, c'est-à-dire sauns liiédica-tion oromutrée pendant
dleux mnois ; pendant un muois le bromuîre a été associé aut
régrime, chiaque épileptique prenîant par jour quatre cille-
rée à soupe de ia solutionî suivante:

Bromure de potassium
Bromure d'aimu.oiumnii
B3romure de sodlium.........
E au distiléeý q. S. )........

3ogcr.
-5 gr.

1igr.
1000. gr

Les malades àinoraiient qut'elles prenaient dut bromui-
re. La solîttcoi éta*t A~ditionnée dle quelques.gouittes de
.bleu -de mîmé6thylenie et additionnîée dUuiie quantité suffisait-

te dle sirop d'écorces d'oranges amltères -pouir masquer l'a
saveur spéciale de bromure.

Penîdant toute la durée dec l'expérience la constipa-
tion, presque géhérale, a été coiùnb,ýtttte systémîatique-
iiieat cihez chaque malade. A l'exception de quelqués-
unes -trop âges. les malades ont été envoyées auix'dou-
cies chaque mnatini.

Sur treize meales, dix-neuf paraissenit av'oir tire* Un
réel profit du traitement. La plupart ont vu leurs crises
disparaître ecomýplèteineiit, d'autres- onit éprouve un sola-
gemnt cà-nsidéraj-ible par l'affailalisseinieii± des crises et piir
la diminution dle leur fréquenice. Les malades "presque
toutes dyspeptiqjues ou constipéèes, omît eu des digiestiions
beaucoup plus facile§ penîdant toute la, durée de l'expé-
rience.

Le citracti-re a été plus égal, l'esprit p.luis. tranquille.
La broinre semnble nécessaire au succès du traite-

mýeiit, mais sont actioni a été beaucoup renforcée l)ar la
déchilorurabioîi du régime alimuentaire, 4 grammes de bro-
nure par. Jour ont suffi pour débarrasser les ubalades (le
leurs accidents nerveux. Le ré,gimie déchiloruiré nie paraît
pas avoir produit d'accoutumance pour la médication
bromurée qui a.été d'autre part, tr&è- ,ien tolérée.

L'absence du chloruire -de .sodiumn peuit -êre coinpen-
sée de bien :des façons un-w entremlets sucré, du 'chloco-
lat des fruits confits, font fadilemeîit passer la, faditr *des
aliments préparés sans, sel.

I ar F. Delabrousse (-La Noriuandi(ie iéiae 5: a-
vril 1909)

Traitement des hiémorragies pulmonairesý

L'auteur divise les îénoriagies î)tlmnonai.res :eii. trois
groupes suivant lep conditions pgtliologiqîîes *ie --lé-
moerragie capillaire résultant de 1lhyperémniede la mnuquètî'
se bro.ncliiquie ou (Ili tissu pulmnona-,ire..associée à. des éro-
sions de la lîluquteuse ; 2e hié1orragies résultant de la -des-
truction -d'un petit vaisseau, artèreou veinle ;3e l.éni'orra-
crie poenant de la. rupture d.'ui gros vaisseau.

-Dans la -très graxide majorité deý cas -c'est au -premnier
type qu'on- -ai affaire * des causes très -variées, pe .uvent
produire ces hé'morragi .es, le plussouvent une augimenita-
tion de la pressioni saninire. La -dyspnée qui précède
l'accident, l'abofidanée et 1a'brusquerie dle Vl'éîotrag-ie
peuvent -faire- juger -de l'état congestif. -DanÈs un -cas -de
qette catégorie, il faudra prescrire i-n4dia-tpnieit, le re-
pos. complet,, vider l'intestin, stir-veilkr 'da- des. -reinîs -et,
dans. le cas de congestion, recourir au nitri-te- dlamyle -ou,
aut nitr-ite de p6tassitîîn. UJne fois lémorragie a.rrêtèei
on. administrera. 'la nitrQ-g1ycéiine à la dose de r mnili-
grammei toutcs les trois ou quatre heures. En ré.glait -la
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